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Extrait d'une lettre d'un militant : "Voilà bientôt quarante ans que je milite dans les 
rangs de la IVe Internationale. Morgue, mépris, humiliation, coups de gueule, 
refus d'écouter et d'entendre, interruptions intempestives jusqu'à 
l'affirmation incroyable de Sebjouk : "je représente le Comité Central, je peux prendre la 
parole quand je veux, interrompre qui je veux …" ou l'attitude inqualifiable de Dan 
retirant, d'autorité, la présidence au Camarade Varov qui l'assurait en tant 
que Secrétaire fédéral du Courant .  
Aucune "faute", aucune "erreur", aussi graves soient-elles, n'autorisent ces 
méthodes honteuses et insensées qui n'ont rien avoir avec notre Courant, avec 
notre Parti, avec le Combat que nous menons, qui les flétrissent et les 
déshonorent ".  
Sebjouk, c'est Daniel Gluckstein, le secrétaire national du Parti des travailleurs.  

Extrait d'une lettre d'un autre militant du PT : "Est-il déplacé de rappeler que j'avais 
demandé au centre en janvier une caractérisation du " site tardieu ", (suite à une 
intervention d'Yves dans une assemblée du PT (...)".  

Il faut bien comprendre comment a été construite cette machination.  

Suite à mes multiples mails, fin octobre 2004, j'étais enfin contacté par Yan Legoff, le PT envisageait de 
faire du site Lutte de classe le site officiel du PT. Après avoir annoncé mon intention de changer 
l'adresse du site au moment du renouvellement de mon abonnement au serveur, sans me prévenir et 
donc unilatéralement le PT décidait de rompre toute relation avec moi, cessant immédiatement de 
m'envoyer le journal au format pdf. Peu de temps après, une campagne de calomnies était engagée 
contre l'auteur du site Lutte de classe dont de nombreux cadres du PT faisaient alors l'éloge (j'ai 
conservé leurs mails pour le prouver à tout moment).  

Parallèlement une première machination était montée pour se débarrasser de Christian Bonnetain 
(courant CCI), le responsable fédéral du Rhône, membre du comité directeur.  

J'avais alors écrit au PT : "Pourquoi faire un amalgame entre les problèmes que 
rencontrait la fédération du Rhône du CCI avec un de leur camarade, et un des 
courriels que j'avais adressé à la direction du PT? Parce que les camarades de 
cette fédération du CCI n'avaient pas suffisamment d'éléments pour étayer leur 
argumentation contre le camarade Bonnetain ?". Il s'agissait pour eux de faire d'une pierre 
deux coups.  

Bonnetain avait commis un crime de lèse-majesté en posant directement la question du cumul des 
mandats de Gluckstein, et il avait osé manifester à plusieurs reprises des véhémences de contestation. 
C'en était décidément trop pour la direction du PT. Comme Bonnetain soutenait ouvertement le site 
Lutte de classe, il ne suffisait plus qu'à caractériser son auteur d'"ennemi n°1 du PT", de 
"provocateur" et de "stalinien", pour ensuite virer manu militari tous ceux qui étaient en contact 
avec ce site désormais indésirable et qualifié de tous les crimes. Il faut bien comprendre qu'entre temps, 
le PT avait accéléré la réalisation de son propre site Internet, donc le site Lutte de classe devenait 
inutile, gênant, il devait donc disparaître.  

Notez bien les dates et surtout le mécanisme de la machination mis en oeuvre par la direction du PT, car 
nul doute qu'il resservira à la moindre occasion.  

Le 13 avril 2005, le bureau fédéral du PT du Rhône utilisa une résolution du comité fédéral du 12 janvier 
pour en finir avec C. Bonnetain.  



Deux semaines plus tard, le 2 mai 2005, la même méthode sera employée contre le responsable de la 
fédération de l'Yonne, Yves Petitdent, par le bureau national du PT, lors de l'assemblée du 13 mai, 
ressortant un obscur désaccord politique intervenu au mois de janvier 2005 et que tous les militants 
avaient depuis oublié, l'affaire ayant été réglée depuis longtemps, tout du moins le pensaient-ils.  

Ces deux responsables fédéraux du PT, membres du CCI, avaient en commun de poser trop de 
questions et d'être en relation avec le site Lutte de classe. Il fallait donc les éliminer. Il n'est sans 
doute pas exagéré de parler d'épuration maladroitement organisée.  

J'en veux pour preuve cette remarque d'un autre militant de la fédération de l'Yonne "Je ne comprends 
pas ce dispositif soudain, enclenché sans aucune concertation avec le 
secrétariat départemental, pour exclure Yves du PT (et donc par là du CCI)." 
Ce camarade confirme ce que je viens d'écrire et s'étonne "Est-il déplacé de rappeler que 
j'avais demandé au centre en janvier une caractérisation du " site tardieu ", 
(suite à une intervention d'Yves dans une assemblée du PT".  

Explication : Jusqu'à la contribution politique que j'avais adressée à une quinzaine de militants le 19 avril 
2005, le site Lutte de classe faisait figure de référence sur Internet pour de nombreux militants et 
cadres. Mais comme dans cette lettre je remettais en cause la ligne politique du PT, que je jugeais 
électoraliste, ajoutant que d'une certaine manière elle trahissait les intérêts de la classe ouvrière en 
prétendant que voter non le 29 mai suffirait à stopper les contre-réformes, colportant des illusions au lieu 
de les combattre, avouons modestement que les faits m'ont donné amplement raison, malheureusement, 
les dirigeants du PT ont alors saisi ce prétexte pour lancer une offensive en règle contre le site Lutte de 
classe, mais surtout contre tous les militants qui soutenaient ce site.  

Les dirigeants du PT ne supportent pas que des militants puissent exprimer des positions différentes des 
leurs ou qu'ils se permettent de critiquer le fonctionnement de leur parti. Le PT est un parti monolithique, 
voilà ce qu'ils ont démontré eux-mêmes.  

Un exemple : Si vous trouvez dans Informations ouvrières un seul article qui se termine par A 
bas Chirac et son gouvernement !, je demande à adhérer au PT ! Je rassure immédiatement 
ceux qui pratiquent assidûment le culte de la personnalité au sein du PT : la seule formule valable 
demeure Rupture avec Maastricht !, un mot d'ordre totalement insaisissable par les travailleurs et 
les jeunes, mais au bout du compte, n'est-ce pas le but recherché ? Osons une dernière 
"provocation" puisque c'est ainsi qu'on nous qualifie : ce qui est sûr, c'est qu'ils n'ont pas réussi à 
virer tous les cadres et les militants du PT qui soutiennent encore le site Lutte de classe, parce qu'ils 
sont tout simplement plus discrets.  

Mais il y a pire encore. Comme on vient de le voir, ils n'ont pas hésité un seul instant à reprendre les 
méthodes qu'avait employées Staline pour liquider les compagnons de Lénine et Trotsky, y compris les 
pires calomnies. Les témoignages des militants de la fédération de l'Yonne du PT sont unanimes et ne 
prêtent à aucune confusion possible pour condamner Gluckstein et sa bande. Jugez-en. Précision 
importante : je ne connais absolument pas ces militants et je n'ai jamais eu le moindre échange avec eux.  

"depuis des mois et des mois, n'ont cessé d'être colportées suspicions et 
rumeurs au sujet d'Yves. Citons par exemple les affirmations suivantes : " il est 
un agent infiltré de LO qu'il faut exclure " (dixit le camarade P.) ; " il est un activiste dangereux 
et provocateur qu'il faut virer " (dixit la camarade C.)."  

Il faut saluer au passage le courage des camarades qui ont soutenu Yvez Petitdent jusqu'au bout, et leur 
détermination à demeurer fidèles au programme de la révolution prolétarienne et aux principes de 
fonctionnement du parti définis par Lénine, malgré des conditions très difficiles.  

J'invite tous les militants à lire les 24 documents (1) relatifs à cette affaire et figurant dans le site, car ils 
constituent un modèle exemplaire, une preuve indiscutable et accablante de la dérive du PT. La direction 
du PT a même été jusqu'à envoyer une lettre anonyme à l'un des militants de l'Yonne.  

Il paraîtrait que le XIVe congrès du PT a voté à l'unanimité la totalité des textes présentées par Lambert-



Gluckstein, ce qui nous fait dire que ce parti est irrécupérable, gangrené jusqu'à la moelle, il  
 

est donc définitivement perdu pour la lutte de classe, il est devenu un obstacle supplémentaire dans notre 
combat pour la révolution prolétarienne et le socialisme.  

Il n'est donc plus étonnant que le PT soit le seul parti en France à avoir refusé de reconnaître que le vote 
non du 29 mai avait été dirigé principalement contre Chirac et son gouvernement, préférant y voir 
seulement une condamnation de l'Union européenne, ce qui a permis ainsi à Chirac-de Villepin d'avoir les 
mains libres pour frapper encore plus fort sur les travailleurs et la jeunesse, ne parlons même pas de la 
déclaration du PT au moment des émeutes des banlieues ouvrières, on en a honte pour ses dirigeants.  

En guise de conclusion.  

A aucun moment les militants de la fédération de l'Yonne ne comprendront, ni ceux de la fédération du 
Rhône du reste, que la machination qui a été montée contre le responsable fédéral du PT de l'Yonne, 
Yves Petitdent, par Gluckstein et sa clique, avait pour seul objectif de le virer, parce qu'il était en rapport 
avec le site Lutte de classe, c'est en tout cas notre conviction.  

A ce jour, ils n'ont, semble-t-il, pas encore compris les motivations qui avaient été à l'origine de tous ces 
coups tordus orchestrés collégialement par la direction du PT, indignes effectivement d'un parti se 
réclamant du mouvement ouvrier.  

C'est également pour leur rendre hommage que nous publions l'intégralité des documents qui nous ont 
été adressés. Nous les invitons à rejoindre l'un des groupes de militants révolutionnaires engagés dans le 
combat pour la révolution et le socialisme.  

 

(1) Afin de permettre aux 26 camarades exclus de la fédération de l'Yonne du PT de poursuivre librement 
leur discussion et en toute sérénité, nous retirons provisoirement les 24 documents constituant une 
preuve accablante et sans appel des méthodes antidémocratiques ayant cours au sein du PT et dont sa 
direction porte collectivement la responsabilité.  

Les 26 documents, puisque deux autres documents figurent désormais dans ce dossier, notamment le 
compte rendu de la commission de contrôle du PT qui s’était réunie au mois de mai 2005, mais dont les 
militants exclus n’ont eu connaissance que fin février 2006, seront à nouveau disponibles sur le site d’ici 
quelques semaines.  

Et n’allez surtout pas imaginer que le PT aurait fait pression sur nous, afin que nous retirions ces 
documents, c’est totalement impossible, nous ne sommes ni des capitulards, ni des « vieux bolcheviks » 
au cerveau ramolli ! 
 


